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HA les parents wr
punissant leurs en-
fants . C'est sans doute

au nom de cette étrange
logique que les autorités
tchécoslovaques viennent
d'étendre la e chasse aux
sorcières s à l'enseigne-
ment primaire.

Depuis l'intervention sovié
tique en août 1968, épura-
tions, purges, limogeages se
sont multipliés dans les uni-
versités, chez les Intellectuels
et chez les journalistes . Mais
les garçons et les filles de
10 ou 12 ans, ainsi que leurs
parents pouvaient se croire
è l'abri de tels procédés. Au-
jourd'hui il n'en est plus de
même .

Le ministère de I'Educa•
tion vient d'adresser aux
maîtres et aux autorités loca-
les de nouvelles directives
publiées par le journal . Mla.
dy Svet . (Le monde de la
jeunesse).

Selon la nouvelle réglemen-
tation applicable à partir de
l'automne prochain, les éco-
l i e r s tchécoslovaques et
leurs parents feront l'objet
d'un examen à caractère po-
litique pour le passage du
primaire dans le secondaire
ou dans les écoles profession .
nel les.

Bien sûr, les • connaissan-
ces • et les = capacités du
postulant seront appréciées,
mais cela ne sera pas suffi-

sant . . On tiendra compte de
son environnement ... en par-
ticulier de l'influence et de
l'attitude générale des pa-
rents à l'égard de la po-
litique de I'Etat • . Des co
mités spéciaux, composés de
fonctionnaires, évalueront les
renseignements fournis sur
les parents par les maltres
et les autorités locales, et
dans la plupart des cas, leur
décision sera définitive. Les
parents, toutefois, auront le
possibilité de demander un
second examen de leur • in•
fluence éducative •.

Cette • consolidation . de
la situation ressemble étran-
gement à la délation organi-
sée qu'avait tenté de mettre
en oeuvre en octobre dernier

dans l'université le ministre
de l'Educatlon M. Hrbek. Res-
te à savoir si de telles mesu-
res peuvent effectivement
être appliquées dans la Tché-
coslovaquie d'aujourd'hui.

En tout cas, c'est par voie
d'autorité que le ministre
procède. Vingt-sept profes-
seurs de la faculté de philo-
sophie de l'Université Charles
ont été récemment révoqués,
apprenait-on mardi de bonne
source à Prague.

M. Gromyko est actuelle-
ment en Tchécoslovaquie. Le
ministre des Affaires étran-
gères soviétique doit para-
pher vendredi le nouveau
traité d'amitié, de coopération
et d'assistance mutuelle so-
viéto-tchécoslovaque.
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